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« WXILUI
20 RUE UNIVERSITE, Montréal.

VITRAUX d'ART pour EGLIS15
CLOCHETS i)'EGLISES

Agents pour la Mdson E. CHAMPIGNEULE & CIE, Ff fiC0

ENVOI SUR DEcMANDE DE CROQUIS ET DEVIS

A GRANDE REDUCTIOe
Notre assortiment est maintenant au complet, comprenant

Ameublement de Salon, de Chambre, de Salle a Manger, de CUis,0 0'
Couche ttes en Fer, Literie, Pupitres, Prie-Dieu, etc.

NOUS SOLLICITONS RESPECTUEUSEMENT LA FAVEUR D'UNE VISITE AVANT DO

PLACER VOTRE COMMANDE.

A%, B E LANO E R 1672, RUF, NOTREUA
N'. B.-Ihie attention spéeiale sera donnbe aux commandes par la poste.

kDLIE .1A IVi,, RODRIGUE C. IAIiViIÈRE I RRF )l

LADUV*IEE &, DUB0E
MANUFACTURIERS D4~

Cadres, Plinthes, Moulures, Baguettes, Etc., £te,
Touîrnages et Dcnac

Exécutés av.,c précision, netteté et goût.

Manufacture : 159 rue ST-BONAVENTIJRE et 12 rue BLANCHARP
'I'éphneB,1 132lureau: 74 rue ST-ANTOINE MNRA

RESSORTSq E PORTE AUTOMATIQUES
Le granit desiratum "9 pouir les é~glises

PAILLASSONS en fil d'acier nettoyant les Pied
en passant dessus, SERRURES et CADENAS deel
sûreté, BALAIS à tapis, RASOIRS Il Surveyer,
garantis, etc., etc.

'('liez L. . A. TI. ~ '
S6, Rue Nt-Laurent, Monltré""



AUX MESSIEURS DU CIERGE VIN DE MESSE
sici 1,apoorloiss un.lý attention toute particulière à luimpirtatioti directe, (le

Cleet d'Espagne, de nos Vins de Mess;e. Le.. certificats authentiques que

teon le ui sont apîprouvé.,,par Sa Grý1ce Monîseigneuir l'archevêque de

pltéalý sont une garantie, inco ntestalile île l',îir pureté. Nouîs tenons aussi

'UUed'Oivepour laip d antaire ý aloque Cierges approuvés.

tIDON, HEBERT & CIE, Importateuirs de Vins et Liqueurs en Gros

il ERIE ST-SULPICE ET 22 n'uE DOBIZE3OLLES MOIMBTEAL

Fa E. MCGALE__-r,

2123 RUE NOTRE-DAME
Le dimanche :

1heur à 2 heures P. M. 011TEr I-f A-

à 9.30"-

VIGNOBLES CANADIENS nal

Vin de Messe approuvé par Son L innence le C ardinal Tas.chereaU pa r Mgr

Pabre et les autres évêques (u Canada, employé dans presque to us le3 Ev&ché.%

qCla1p issance et aussi lans preiqe tous les collèges le a P'rovince de Québec.

Vi tic JTable de première qual'té.

eSttisfaction garantie. Nous expédions directement (le nos caves. Pour prix

utresI~ informations s'adresser à

ER ETGIRARDOT & CIE, !3ý-[W1H rt
vins sont aussi en vente chez MM. P. J. MONTREUIL,, Lévis, P. Q. et

L., J. TREMPE. Sorel, P. Q.

CLOCHES POUR EGLISES
Meare & Stainbaflk

Etablis en 1570

DOERIB CLOCHES DE WHTCHPL[ONDR!S, ANGi

Mefly & Cie
Etablis en 1826

WEST TROY, N. Y.

HUCH RUSSELL
'A aGWC r

.P 185 rue ST-JACQUES

I , reniple Builcdlng, MONTREAL



Prières des Quarante-H onres

LUNDI 1l NOVEMBRtE - Ste-Ntélanie.

MERCREDI 13 " - St-Joseph du Lac.

VE NIRLEDI 15 " - St-Martin.

Fêtes de la semaine

DIMANCHE 10 NOVEMBlIE - 23 Pont., ded. des églis. con., d. 1 el'
LUNDI il - S. Martin, E. C., doub.
MARDI Ili -- S. Martin, P. M. sem.
MERCREDI 13 - S. Difiace, C. sem.
JEUDI 1'i - S. Josali.hat, E M., d.
VENDREDI 1 - Ste. Gertrude, V., d.
SAMEDI 16 - S. Stanislas Kosîka, C. D.

La Semaïne Religieuse de Montréal
S'adresser:
Pour lafRédaction, à M. G. D)auth, Archevêché de Montréal.

Pour ]'Administration, à M. L. E. Cousineau, Archevêché de Montréal-

Sur demande, la SEmAiNic RELIGIEUSLe recommandera aux prières les OOt

défunts de ses abonn,és.

L AP R ESE & L A VEmiRGà.N~

?5% dé r(eduction pour le CIt'rgie Pt les Communautés Religieuses

TELEPHONE 7283 360 RUE ST-DENIS MONTeA

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUF~ACTURIER

Bronzes et Cliasublerles
Statues de tontes descriptions, Chemins de croix en bas-relief, e n eI~

Sl'huile, en Chromos et Lithographies, Magnifiques choix de Lape gde

tmaire, Lustres, Chanudeliers d'autel et Caiidélabres. Calices, Cbie,0

et Burettes. Vin (le messe de Sicile, Madère et Taragone.

Magnifique candélabre /jt evelé au Canada et aux E/ais- Clis

septi lumières, pouvant donner au-delà de cent changement/sdé,I

refis, aux prix de $32.5o la paire.
SPECIA14ITE POUR AUTEL4 EN TOUS STY.LES ET De TOUS

1677 rue Notre-Dame * Montr001



DR JG- ifGEEDYR ERU
CHIRURGIEN DENTISTE

20 RUIE ST-L-AURENT 20
MONTREAL

tXTItAU.TION de DENTS snns DOULEURS

Par l'électl'icit'0 et par aniesthésie locale.

e-USSES DENTS poý4éLe$ sans PALAIS.

DENTIERS faits d' aprèIs les PLrocCtle5 PLes Ui

ktuestit conuiSItatiou1 (e9 : PI . 6.n.



Dr. J, F. T. DUBOIS
2013, Rue Notre-Dame, Montreat

TELEPHEONE B.ELL 1998
imr. le Dr. likb.1p s'oeu'Ipe (IL nCdecine générale. Comme spie'aliste, Il
utrtout les masidies du nez, de la gorge et des oreilles. C'est dans le0 butperf(ectionne)ér dans ce s luuîaîhec, q'lafî otdrlrmu e ~ dieulierem en France c t nAngletf-rie. -mr. le Dir. Dubois a aussi tudiéý,l

d'ea ''n faviée cez Mgr.Kneî.pil eNt un état dcltolguerd'apré8cette mét-b'
et poisède tout le rnécecCaire pour bains, douches etc

Heures de Consultations :d(e 8 à 10 h, A. M :d(e 1 à 3 h. p- Id
de 7 à 9 h. P. M.

Valises, Sacs de Voyage,-n
RTC., ETC., ETC.

Une attention spéciale est donnée au Clergé et aux Communa4lés
Religieuses.

1617 Rue Notre-Damne - MontréaIl
MAISON FON IEE EN IS43

OWEN McGARVEY & FILS
Spécialité de couchettes et litIterle pour collèges et couvents et dameublenmOnt

pour familles.
Maznfacturiers et Marchands de MEUBLES DE TOUTES SORTES

1849, 1851 et 1853 RUE NOTRE-DAME - MON~TBEMJ

A. DEMERS ETABLI UN 1863. C. BRUNVI

DRAPEAU, SAVIGNAC & CIf
.140 rue SI-Laurent, Montreal 6

Ferblantiers, Plombiers et Couvrent 8

Poseurs d'Appareils de Chauffage et Electî'iclefls
Assortiment tts varié et complet d'Usiensils de isj.ç#

Coutellerie, Lainpes, Gazelierç, Brackets, Globes, et4
SWECIAILITE pour la pose et les réparations des FOUrns60

il laud Aud, evapeur, bhaute et basse pressionl,et des Fo
nalees & l'air chaud, A des prix très modérés.

'rÉLÉýPHoNE BELL .589 'TÉLÉPHONE MARCHANDS J

Poseur d'A ppareill à Ba* bU
de, Couvertures, Etc,

ne 460. rue S§te-jaguerite, Mhontréal.



WM@ ROODEN & CIE
SUCCESSEURS DE DAY & ]DEBaLots

0IIYRAES en1 FER ci D'ARCHITECTURK Cli GENERÀL
110 a 120 Rue Anne

Col0onnes, Pilastres, Grillages,

Balustres d'Escaliers, Etc.

Estimations fournies sur demande.

'OURNAISES A EAU CH1AUDE.

ACCESSOIRES A VIAPEUR EN FONTE,

BAINS, EVIERS, PATRONS ET MOULAGES.

~oorfect lof sous la plus court dslii.

!PETABLIE EN 1874

~A. LAMIONTAGNE & CIE
MABlCHANDS TAILLE URS

eo0 1536 Rue Ste-Catherifle, Voisin de la Banque u'prn

MONTREL

NoIus accordons au Clergé et aux Communautés religieuses

6attention toute spéciale.

ý'É01ALITÉ TWEEDS FiANCAIS, ANGLAIS, ECOSSAIS et CANADIENS.,

Granit et Marbre de différentes Couleurs

IUUE WINDSOR - - MONTRE AL

.At R. CINTRAT
S7»6îephone No 2973. Mfarbrier Sculpteur

nllLlBPierres Tumu!aires, Autels et Devants de Chemnées, carrelage

el, Marbre et Mo89.iqlne, etc.

8W' Référence!: Arehevéché de Montréal.



LIBRAIRIE O. O. BEAUCHEMIN & FILS
256 ET 258, RUE ST-PAUL, MONTREAL.

Vi 10 i O, payeC <1Va<i i 'h ( préctédente.

AtLm' avec tex-te cri anglais.

The World-Wide Atlas oif Modern Geography, political and plbysical. Ç
atlas <Ii irîa12'1,refre 12 lu1es formant pllis dlel

gads foratst c1r x s 10, dlre 1 1f pla che sotcnscésAl
rique dut Noî d. Un i. dex dles 58,000 nioms contenus dans
cont pi t e le vol i litle, ru 112 ro toi le.......................................

The Imperiai Atlas of Modem <eograpîy . '33 cartes doni 12 pour fi'
ef les Eiats- fUis. 1 vol. 13 x 104, reliuire on toil..................

Thîe Canadian Popular Atlas of Modemi (eogrCph. .38 cartes, 7 polirlAîi
rillue du Nord et le L'anada. 1 vol. Iîný x 8. S....................

TheoI Multum in Parvo"' Atlas of theo World. Atlas (le pochte rn(r))
cartes dou1bles-pageS, les resinnutstatistiques et unfl <-
comnplet de toîits les nomîls. 1 fort vol. ài x 4, solide rolitire .......

1 Ati as iiftiunb in P(trt3' est un des livres les plus utile.s polir le burS<i <t,
onî<' 'alli usetde l' homm re ilétnde.''

GlLASGOW JIHitAfli).

Choix de leCtures de GéoFraphie

A<XMPAGNiÉES DE ItÙSUMÉ,s, ii'ANAl.YSE5, DE NOTICIPS HIISTORIQUES, DE OT
liXl'LICATIVES ET BIOGORA[LIll JUS

Par M. L. LANIER

L'Asie.., Ouvrage orné de 53 vigiiettes, de 9 cartes tirées en couleur etJ
îqartes fiitrealees dans le texte:10

1 re partie (Asie russe, Tiirkestan, Asie ottomane, Iran). 1 vol, de 630 P'

2e pýr1ie (Indes orientales, Indu-Chine, Emipire chinois, Japon). TroiSî.65
édlitioni, corrigée. 1 volume (le 900 pages, ixî-18 jésus, broché ....

L'Afrique. Ouivrage orne (le 57 vignettes, de Il cartes tiréeseon COUj6
le 31 cartùs intercalées dans le3 texte. 1 vol. (le 930 pages.........

L'Europe ýs ns la France). Ouivrage orné de 44 vignettes, de 1cates t'l,15
on cnleule et do 53 cartes intercalées dans le texte. 1 v. de 1.000 Pl

L'Amriq'e. Oluvrage orné le .37 vignettes, de 9 cartes tirées en ct
(l -J; cu1l rtes4 inteorcalees dantus le texte. I uitiètno édition, corrigéc-1
turnie fle 668 Pages ............................................ ... ..
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ILA

1. <JEflke.q xtr'4ortdu': ireS. -Il. ]A- P:.ItruSIgO 11YOUViliC- III. 1.4*1é. de la Saitit-.%artit'.

-IV. U prout stulit (toudat.e-r de emznÎaire. - Y. Un, bon ceur d'ivik V.Clroiii-

sue-VII- x.uuvtIlls relicohe ties. - VIII. Avis: Succession de fctt \I. F. IJirtz, curô d

-IN. flh1.ioriso. v- X. Au:x prières.

OFFIE EXTRAORDINAIRES
Cathédrale. - Diimanchie, le 10. - Exposition des re:iques. Ces reliques

-resttront expoFPes toute la semaine, et chaque soir, apris la prière et le

chapelet, il v aura sermon et vénération d'une relique.
.Ifrrcrei, le 13 - A 6.45 heures, grand'messe pour les bienfaiteurs de la

cathriralo décédés,,.
Saint -Patrioe. - Dimanche, Ile 10. - Grand'messe pontificale.

3Miséricorde. - iferci-edi, le 13. -Profession religieuse.
Saintce-Brigido -Jetidi. le 14.-Bênèdiction de l'école.

'itulaires. - Dimanche, Ir 10,- $o!ennitè des Titulaires de Saint-Théo-

dore ti. de 'Saint-Charles, à Montréal, à Lachenaie et à Joliette.

biaeicie, le 17. - Solennité du Titulaire de Saint-'Martin, fête du Titu-

laire dle Saint-Grégoire le Thaumnaturge.

YLn VW~&

l'encoignure des rues Laga.uchetièro et sitUbnune
jmaison en Pierre de taille, de modeste %pp3rence, peu

èlevé-e, stylc ancipln, porte en lettres d'or, a-udessus de

Pentrée, prin1cipale, l'nSpIt.nsiVante : PATRONA~GE II'YOVILLE.

Qest-ce donc que ce nouveau patrunage installé dans l'édifice

qu'occupait récemment~ encore le .Refrigc de la Paçsioit
C'est toutt simplement une maison de pension.

Malis le. côté original de cette penSion, c'est que, tnue par des

religieusesz, elle esqt destinée exclusivement à recevoir les jeunes filles

obligéesi de !s'éloi.ner dlu toit patecrnel, Polir remplir des fonctions
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diverses coMme t!mî>loytêez, soit d-ans les magasins, les bureaux, etc.,.
soit dans les différents départements du service municipal.

Il existe en Europe dei oeuvres similaires. Etablies dans le but
dle remplacer, pour les jeunes l)elso!iues,, le foyer domestique avec
ses joit.s )isb; ses relatiotis fraiternelles et filiales, ainsi que son
atmosp)hère moralisatrice et touttes ses giiimnties de sécurité religieuse,
;siles sonît conniues sonîs la b-lle et touchainte appellation de maisons
dte famille.

Ici, à Monîtréal, 1-i punsion de 1la rtbe L'igAuchetière ayantPlavantage
d'être dirigée -ir le; SSeurs Grise, ces filsdé;-oiées ont voulu lui
donner le nomn le leur Vénérable mûre fondatrice, Mme d'Youville,
marquant par là la volonté ferme qu' ,elles ont d'en faire une oeuvre
de prédilection ct de zèle par excellence -afin de mieux faire bénir
la mémoire dé, celle qui jeta les fondements de leur ordre.

Si le nomn est changé, l'odvre cependant garde son caractère
c'est bien une véirable maison de famille que l'on vient d'ouvrir
dans notre -ville. déjà si richie en institution-3 de bienfaisance de toutle
sorte.

Et cette fondation, dont le b-!.oiin commençait à se faire sentir
d'une manière assez pressante, nous la devons, comme toutes les
autres entreprises de charité chirétienne, au dévoûment et à1 la géné-
rosité des religYieuses et duclr.

Ce sont les mne.sieure ile Saint-Sulpice - dont les munificences
semblent n'avoir pas de bornes-qui ont donné le terain et le local
oit se trouve établi le Patronage' d'Youville ; et sur la proposition de
M. le Supérieur cdu -Sé,uinaire, les SSeurs Grises n'ont pas hésité un
seul instant à se déç'ouer pouir une muvi.,re qu'elles Savaient, par leur
propre expérience, devoir ètru féconde en bons -résultats.

En effet, depuis plusieurs années déjà, a'.mx Etats-Unis, ces reli-
gieu.ses ont été placces à la tête d'un établissement de mê~me genre
par 'Mgr l'archievêque de Boston. Et inallgré les plus humbles débuts.
l'institution zinriciinè- est aujourd'hiui trè.s florissante ; -raice à l'en-
couragement reç.u de la pairt des protesýtantsq eux.-mêmesq, elle donne
asile à plus dLe deux cienîs jeune1 ile.

E-,,Pêrùns quo l'oeuvre du Patronage d'Youville nie sera pas moins
comprise ici qu'à Bùouon. %.vant longtemps, un grand nombre de
demoiselles voudront zziwi doute vivre sous la protection et dans la

en'tiedes religieuse, qui «auront toujanrs pour leurs pension-
nxaires la tendres&eé et la sollicitude d'une mère à l'égard de see



Nous croyons donc "iucèrement rendre aux jeunes filles le plus
précieux service en leur désignant une maison de pension où elles
seront assurées de trouver, moyennant des.prix excessivement réduits,
non seulement le bien-être, mais aussi toutes les distractions désira-
bles, d'excellentes relations d'amîitié et surtout un aide moral très
efficace.

Au lieu de vivre isolées- la solitude est mauvaise conseillère
elle l'est dans les grandes villes plus que partout ailleurs-lesjeunes
personnes employées d tirant le jour dans les magasins et les bureaux,
pourront, le soir venu, se réuUir dans le salon et les parloirs du
patronage, et s'y récreer au milieu de compagnes choisies et dévouées.
Musique, chant., jeux de société, tous les amusements honnêtes, tous
les divertissements permis sont encouragés par les bonnesreligieuses.

Les parloirs sont aussi largement ouverts aux visiteurs jusqu'à
huit ou neuf heures du soir.

On voit tout de suite les avantages que présente cette vie commune,
cette direction si large et si bienveillante.

La jeune fille n'est plus exposée à languir d'ennui, après une rude
journée de travail, entre les murs d'une petite chambre d'hôtel ; elle
n'est plus exposée surtout à toute espèce de dangers et de périls en
étant forcée de chercher audehors, sans surveillance et sans protec-
tion, l'exercice et les distractions qui lui sont absolument nécessaires.

Les parents ne pourront jamais assez remercier les fondateurs et
les diiectrices d'une maison où la santé, le bien-être et l'honneur de
leurs enfants sont à l'abri de toute funeste atteinte ; et ceux qui ont
quelque préoccupation des intérêts les plus élevés de la jeunesse
regarderont comme un devoir d'encourager le patronage que nous

Les religieuses ont, déjà reçu en c ideaux quelques légères offrandes
d'argent, des meubles, un piano, des livres, etc., etc. ; mais c'est
encore bien peu : il faut que chacun apporte sans retard le concours
de ses aumônes et do son zèle. Les rayons de la bibliothèque sont
presque vides, plusieurs chambres attendent leur ameublement, les
cahiers de musique sont bien inuces, les jeux dans la salle de récréa-
tion ne sont pas très variés, le réfectoire pourra-t avoir une allure
plus attrayante, la maison elle-même deuinde des améliorations, des
agrandissements, et la bourse-de l'économe est bien maigre. Il appar-
tient aux ânes généreuses de combler ces lacunes.

Terminons cet artic!i en apprenant aux jeunes demoiselles et à

291DE MONTRÉAL
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leurs parents que le T. S. Sacrement est conservé aul Patronage
d'Youville, dans une gracieuse petite chapelle toute rayonnante de%
lumière et (le piété. La statue du Sacré-CSeur domine Fautel, et le
long des murs ajpparaisent les sainis les plus chers il la dévotion
populaire oen ce pays, l'imaculée Conception, saint Joseph, sainte
Anne, saint Antoine.

Un harmioniumn que les directrices ii'auraienî pas pensé à acquérir
si tôt n'euit été la générosité d'1u amni de l'institution, est là, dans la
xnodcstt sacristie attenante -à la chapelle. prêt à sontenir le chant des
cantiques et des hymnes sacrées.

Quatre fois la semaine, le chapelain de l'institution, un prêtre de
-Saint-Sulpice. vient dire la auesse -à laquelle peuvent :ssister toutes
les 1peneiolnaires.

Mais le dimanche, afin de permettre auix.jeunes personnes de pro-
fiter des insqtrucetions., qui se font dans les différentes églises de la,
-ville, et dans le brt -trè.s louable d'entrettnir chez elles l'esprit de
Paroisse si nécessaire do nos jours, on leur recommande d'assister
aux offices d'ue égi.,e paroissiale â leur choix.

D- ref, aut point de vue moral et religieux, col-lle au point dle vue
du confort Matériel1, le Patronage d'Youville est cligne de la sympa-
thie et de l'en courageinent publics.

Mauis voici encore quelques autres considérations qui il(- contribue-
ronit pasu peul au succès dil nouvel établh.seinent.

Tout en étant situé d]ans un quartier tranquille, le patronage
occupe une position tr,-s- avantageuse, au milieu de la ville, cii plein
centre commercial. à proximité des églises et des institutions religieui-
ses les plus renommiées, à quelquesq pas de,, principales :LrtZ os du1
service des tramuways, -non loin (les gares de chemins (le fer et dezs
quais des lignes de bateaux les plus fréquentées.

Enfin, l' fait même de résider au Patronage 'ovleetni
seulement une rEcounmani-id:ltion auprès dles p~atrons et des chefs de
bureaux, niai., c'e.st encore, il cause des relations nombreuses et
suivies de.- diir.ectlriCt's avc leinnd de-3affilres et du connu11erct' a
tous, s"s<grs et d1ans toutes -es mle «arantie contre 'it
longs chômai.ges. lorijoillra si p)énibles, et quelquefois s;i durs et si

M
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A matinée était triste et sombre. Saint Martin faisait une
promenade à cheval, à travers la neige qui tourbil-
lonnait en épais flocons. Il était engagé dans la pro-

fondeur d'une forêt, quand, tout-à-coup, du milieu de la neige
une forme humaine se dressa devant lui.

- Qui que tu sois, dit le soldat, parle, que me veut-tu ?
- J'ai faim, murmura un être chétif, à peine couvert de mi-

sérables haillons.
-Tu as faim 1 prend et mange, dit le cavalier en détachant

de la selle le lourd bissac. Tu as soif aussi, sans doute ! Bois
une rasade de cet hydromel qui te réchauffera.

Le malheureux mangea et but avidement; puis, au moment
où le jeune soldat s'apprêtait à partir, il tendit derechef ·les
mains vers lui, d'un air suppliant.

- Que me veux-tu encore ?
- J'ai froid.
Le voyagèur regarda le pauvre, prit son manteau doublé de

fourrures et, tirant sa courte épée, il fendit en deux le chaud
vêtement et tendit au mendiant la plus large moitié.

- Tiens, dit-il je n'ai ni or ni argent, mais ce que j'ai, je te le
donne au nom de Notre-Seigneur Jésus-Christ.

A ce nom divin, la nature tressaillit et les nuées grisâtres
s'entr'ouvrirent brusquement pour faire place au plus radieux
soleil qui ait jamais illuminé un jour d'été.

- Seigneur Dieu, s'écria le soldat, est-ce un rêve ?
- Martin, lui répond une voix qui semblait descendre du

ciel, parce que tu t'es montré miséricordieux pour le dernier
des miens, j'ai voulu te donner un avant-goût des joies du pa-
radis : i Il y aura dans l'autre vie un printemps continuel pour
ceux qui auront pris sain de mes pauvres ici-bas. »

Telle fut, dit la légende, l'origine de l'été de la Saint-Martin.
Donnons aux pauvres et le ciel sera pour nous toujours serein.

(Semaine de Bayeux).
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UN PROTES7ANY .FONDATEUR DE SEMINAIRE

E grand séminaire de Saint-Paul vient d'être inauguré
solennellement. Mgr Satolli, délégué apostolique, cé-

*-- lébra la messe pontificale en présence de deux milleprêtres, dit-on, et de vingt mille fidèles. Son discours fut lupar le docteur O'Gorman, de l'université catholique.
Le séminaire est situé à quelque distance de Saint-Paul, sur

une ligue de tramway qui en rend Paccès facile.
.Il comprend six bâtiments coniplètement distincts. Le plusimportant fait face à la ville, il sert à l'habitation des profes-

seurs. Dans deux autres sont logés les séminaristes, ayant cha-
cun sa chambre à coucher et son cabinet de travail. Dans un
quatrième bâtiment se voient les salles de cours. Un cinquiè-
me contient le réfectoire, les cuisines et l'appartement des do-
mestiques. Le sixième n'est ni p'.is ni moins qu'un gymnase.

Nous n'avons pas besoin de rappeler que si cette grande ouvre
est accomplie, c'est à la générosité d'un millionnaire protestant
que l'Eglise en est redevable.

M. Hill, président de la Compagnie des chemins de fer du
Nord, a remis entre les mains de Mgr Ireland, pour ce sémi-
naire, la somme de 500, 000 piastres. Les frais de construction
n'en ont absorbé que la moitié, grâce au don que fit Mgr Ire-
land lui-même d'un vaste terrain, situé sur les berges du Mis-

sissipi, à quelques pas d'une des plus belles chutes d'eau que
possède l'Amérique.

Maisplusieurs se demanderont ians doute à quels motifs abien
pu obéir le généreux donateur en fondant ainsi une mnstitution
exclusivement destinée au recrutement du sacerdoce catholi-
que.

M. Hill s'est chargé ùe nous renseigner lui-même.
Voici à ce sujet les belles et nobles paroles qu'il prononçait

le jour de la remise de ce royal cadeau à Mgr larchevêque de
Saint-Paul. Nous les traduisons du Catholic Netvs de New
York:

e Les trentes dernières années de ma vie, au foyer domestique,
se sont écoulées en compagnie de personnes appartenant à
la religion cat boliqLa romaine. Tous lEs jours, pendant ce laps
de temps, j'ai vécu au milieu a'une atmosphère embaumée

-



par le dévoûment empressé, la vigilante sollicitude et les
saints exemples d'une épouse dont on pourrait dire : Bienheu-
reux les cS:urs purs, car ils verront Dieu.

« C'egt au nom et en considération de cette femme chrétien-
ne que je désire présenter ce soir et remettre à l'illustre arche-
vêque du diocèse de Saint-Paul ce séminaire et les dotations qui
lui ont été légalement assurées.

«La plupart des autres dénominations religieuses comptent
dans leur sein des adhérents capables de fournir à leurs Egli-
ses respectives tous les secours matériels dont elles peuvent a-
voir besoin ; mais l'Eglise catholique, dont les membres, en ce
pays, se recrutent surtout parmi la population ou-vrière venue
de presque toutes les nations du globe terrestre, n'a guère d'au-
tres ressources pour poursuivre sý. bienfaisante mission que la
confi:nce en Dieu et l'abnégation pieuse, constante et dévouée
de ses ministres.

« Et cE pendant, quand elle a trouvé, dans son maigre budjet,
les sommes nécessaires à l'érection et à l'entretien de ses tem-
ples, elle se trouve encore grevée d'un fardeau très lourd dont
les autres sectes sont exemptes. Les protestants, en effet, ne
voient pas d'objection à envoyer leurs enfants aux écoles publi-
ques entretenues à même les deniers de l'Etat ; mais pour les
catholiques, c'est un devoir impérieux de faire marcherde pair
l'éducation profane et religieuse de l'enfance. Afin d'obéir à
cette prescription de leur conscience, force leur est donc d'éri-
ger et de subventionner, par une taxe supplémentaire, des éco-
les privées, conduites selon les principes de leur religion.

c Voilà pourquoi, ayant été témoin des efforts déployés par
Mgr l'archevêque de Saint-Paul-au nom de l'Eglise dont il est
un des prélats les plus distingués -dans le double but de répan-
dre de toutes parts les lumières de la vérité religieuse et de
démontrer qu'il ne saurait y avoir de contradiction entre la
vraie science et la révélation divine, j'ai voulu lui apporter
mon concours. Etje me suis senti inspiré de consacrer une par-
tie des biens terrestres dont la Providence m'a comblé à la
fondation d'un séminaire, où viendraient s'instruire et se for-
mer des prêtres capables de résister aux envahissements de
l'incrádulité , d'éclairer par le rayonnement de leur science
-et de leur vertu les sentiers qui mènent au Ciel. »
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'ETAIT le matin. Un corbillard de pauvre montait à pas
lents la rue Maubeuve, se dirigeant vers le cimitière.
Le convoi n'était pas nombreux: un groupe de cinq

personnes suivi d'un garçon, âgé d'environ sept ans. C'était tout.
L'enfant trottinait péniblement et grignottait en pleurant un

morceau de pain. 11 marchait le dernier, à quelques pas du
convoi.

Un brave ouvrier, ému en voyant l'isolement de ce triste
cortège, ôta sa casquette et se mit à côté de l'enfant pour accom-
pagner le corps jusqu'à sa dernière demeure.

Quand la cérémonie fut tinie, il se tourna vers son jeune
compagncn.

- Qui a-t-on porté là, petit ? lui demanda-t-il avec un tou-
chant intérêt.

C'est maman, répondit l'enfant, en lâchant son pain pour
frotter avec ses deux petites mains ses yeux tout reluisants de
larmes.

Et ton papa ? reprit le bon ouvrier, pour faire diversion à la.
douleur de l'enfant.

- Papa ?...
- Oui, ton père ?
- Mais je n'en ai pas, fit le petit malheureux en baissant sa

tête blonde.
- Et où vas-tu aller maintenant ? demanda l'ouivrier tout

attendri.
- Je n'en sais rien, répondit l'enfant avec cette naïve insou-

ciance de son age.
L'ouvrier baissa la 'éte à son tour et réfléchit un instant ;

puis, paraissant avoir pris une résolution courageuse, il s'em-
para de la main du pauvre orphelin en grommelant tous bas :

- Ma foi, tant pis ! Nous allons peut-être nous chamaillar
un peu avec la bourgeoise ; mais qu'importe? Je sais que la pi-
tance n'est pas toujours abondante ; mais comme dit le pro-
verbe, quand il y en a pour un, il en a pour deux. Allons, en
route, moi mioche, ajouta-t-il tout haut, en s'adressant à l'en-
fant, et songe que nous avons à mesurer avec nus pieds un
fameux ruban de chemin.

Albert- tel est le nom du petit orphelin -suivit son pro-
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tecteur. Ils marchèrent rapidement sas mot dire ; mais au

moment d'arriver, l'ouvrier, presque malgré lui, ralentit le pas.
C'est que l'on approchait de la maison, et il redoutait la scène

qui allait avoir lieu à cause du nouveau pensionnaire qu'il
amenait.

Il faut convenir que le: moment était bien mal choisi pour
une présentation semblable. car du baz de l'escalier, il entendit

sa femme en discussion assez vive avec le propriétaire pour le

terme d'octobre, non encore payé.
-Il ne ruanquait plus que ça! pensa l'ouvrier : nous allons

ave 'z tempête au grand complet !
Et il monta hardiment.
Eu voyant son mari, et surtout en apprenant qu'il avait trou-

vé un nouveau convive, la ménagère éclata en imprécations,
en reproches, et l'accabla de toutes les épithètes injurieuses
qu'elle n'avait pas osé adresser au propriétaire.

L'enfant, effrayé, se mit à pleurer. Alors l'ouvrier, sans mot

dire, prit le petit orphelin par la main, et se dirigea vers la porte.
- Où vas-tu à cette heure, grand vaurien ? lui cria sa femme

dont la colère allait crescendo.
- Je vais conduire ce mioche. où je rai trouvé, puisqu'il est

de trop dans notre mansarde, et que, de plus, il est un sujet de
discordes ; il vaut mieux qu'il meure de faim dans la rue.

Et il fit mine de sortir.
- Allons, reste ici, imbécile, s'écria la femme dont la mau-

vaise humeur avait subitement disparu. Nous aurons soin de
l'enfant. Mais à une condition cependant.

- Laquelle ?
- C'est que tu n'iras plus boire.
-Oh ! pour cela, je te le jure, c'est fini.
En ce moment, la porte s'ouvrit, et le propriétaire parut sur-

le seuil.
-J'ai tout entendu, dit-il à ces braves gens qui s'attendaient

à de nouvelles menaces de poursuites judiciaires, et ce qua
vous faites pour cet enfant me tonche pfondément. Aussi je
ne veut pas que, dans votre position, vous soyez seul à le se-
courir. Tenez, voici ma part.

Et, jetant un papier sur la table, il s'en alla avec précipita-
tion comme pour se dérober à tout remerciement.

Ce papier était la quittance du loyer!
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€4runique
OMINATIONS. - Par décision de Sa Grandeur Mgr

larchevéque de Montréal, ont été nommés:
M. l'abbé J. il. Geoffrion, vicaire au Mile End;
M. l'abbé Eust. Bourgoin, vicaire à Saint-Bernard de Lacolle.
Ordinations.-Lundi, le 28 octobre, Mgr Parchevêque de

Montréal a conféré, dans son i,ý1ise cathédrale, le Sous-Diaconat
à MM. les abbés Hildège Joseph Ducharme, Joseph Alexis
Pauzé et Vi :tor Joseph Thérien, du diocèse de Montréal; le
Diacona: à M. labbé Henri Simon Belisle-Levasseur, du diocèse
de SaintAHyacinthe, à M. J'abbé William Lawrence Hart, du
diocèse de Toronto, et à M. Pabbé Alexander O'Handley, du
diocèse d'Antigonish.

Dimanche, le 3 du courant, dans la chapelle intérieure
de P'archevêchi, Mgr Parchevêque de Montréal a conféré Por-
dre sacré du Sous-diaconat à M. Pabbé Alf. Chs. Perrault, du
diocèse de Saint-Hyacinthe ; Pordre sacré du Diaconat à MM.
les abbés H. J. Ducharme, Joseph Alexis Pauzé, et Victor Jo-
seph Thérien, du diocèse de Montréal.

Distinctions obtenues en Europe par nos institu-
tions canadiennes. - L'Ecole de Réforme de Montréal,
dirigée par les Frères de la Charité, avait envoyé à Pexposition
internationale d'Anvers divers travaux exécutés par les élèves
sous la direction des contremattres, voitures, chaussures, ou-
vrages de ferblanterie et de menuiserie, il y avait aussi des
vues photographiques montrant les élèves à loeuvre dans IEsS
différents ateliers.

Le collège commercial de Saint-Ferdinand d'Halifax, comté
de Mégantic, dirigé par les mêmes Frères, avait exposé une série
de devoirs scolaires

Enfin Porphelinat des Frères de la Charité, à Boston- House
of the Augel Guardian - avait exposé plusieurs livres, cartes,
circulaires, éditions de luxe, le tout sortant de l'imprimerie de
l'établissement et exécuté par les orphelins. Ces trois maisons
ont obtenu chacune un diplômeqd'honneur

Ces distinctions prouvent une fois de plus que nos maisons
d'éducation et nos établis:ements charitables peuvent rivaliser
avec les meilleurs Instituts de lPEurope
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M. l'abbé Birtz.- Les funérailles de M. l'abbé François
Birtz, curé de Saint-Etienne de Beauharnois, décédé. le 24
octobre, ont eu lieu lundi, le 28 du même mois. C'est
Mgr J. M. Emard. évéque de Valleyfield, qui a chanté le ser-
vice et donné l'absoute, assisté de M. le chanoine Cousineau, de
l'archevéché de Montréal, comme prêtre assistant, de M. le cha-
noine Lussier, curé de Beauharnois, et de M. 'abbé Desmarais,
curé de Saint-Louis de Gonzague, tous deux vicaires forains,
comme diacre et sous-diacre d'honneur. MM. T. Nepveu, curé de
Huntingdon, et T. Théoret, curé de Howick, anciens vicaire3
du défunt, remplissaient les fonctions de diacre et de sous-dia-
cre d'office. L'église était remplie de fidèles qui pour la plu-
part avait communié le matin même pour le repos de l'àme
de leur pasteur dévoué.

M. François Birtz est né à Boucherville, le 2 août 1837.
Ordonné prêtre le 24 septembre 1865, il exerça successivement
la charge de vicaire dans les paroisses de Joliette, de Laprairie,
de Rigaud et de Sainte-Sholastique.

Comme curé, il se dépensa d'abord dans les paroisses de
Sainte-Julienne et du Bienheureux-Alphonse. En 1878, il était
transféré à l'Enfant-Jésus du Miie End et de là, le 23 septembre
1889, à Sainte-Etienne da Beaubarnois.

M. Birtz eut une longue et douloureuse maladie qu'il suppor-
ta cependant avec une grande patience et beaucoup de résigna-
tion. Pendant deux mois, M. Santoire, vicaire général, demeura
constamment au chevet du mourant lui prodiguant tous les
soins que réclamait son état. Mgr l'évéque de Valleyfield vint
aussi plusieurs fois lui apporter les consolations de notre sainte
religion.

M. Biriz, qui pourtantaoccupé des curesimportantes. meurt
pauvre. Les aumônes du défunt se sont toujours faites avic la
plus grande discrétion.
.Le défunt avait unc bibliothèque choisie dont la partie cara-

dienne surtout est d'une grande valeur; elle est léguée au Sémi-
naire de Valleyfield.

La précieuse c Ilection de monnaies va à l'évéché de Val-
leyfield.

Des cadeaux d'une nature plus intime sont donnés à Mgr
Em ard, qui les gardera comme un témoignage de l'affectrin
re srEctueuse que le regretté défunt avait pour lui. R. I. P.
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EON XIII et le Congrès d'Assise. - Le Pape, en
excellente santé, a reçu une nombreuse députation
de Tertiaires arrivant du Congrès d'Assise.

Parmi eux se trouvai& M. Harmel, accompagnant le Père Jules,
commissaire général des Tertiaires de France.

Le Saint-Père, visiblement heureux et consolé de se trouver
au milieu d'un aussi chère astistance, a voulu, en interrogeant
tour à tour les chefs de la députation, s'enquérir en détail des
résultats du Congrès d'Assise et en exprimer sa haute satisfac-
tion. Il a surtout approuvé.les résolutions pratiques ayant pour
oDjet de faire concourir les T6rtiaires à la prospérité de ces
ouvres sociales catholiques dont ils sont, a-t-il dit, les auxiliai-
res nés par l'esprit de charité, de justice, de solide piété dont
saint François marqaa leur institution. A M. Harmel en parti-
culier, le Souverain Pontife a prodigué de précieux encourage-
ments pour la propagation du Tiers-Ordre en France, comme
excellent moyen d'apaiser les passions sociales et de travailler
au rapprochement des diverses classes qui doivent s'entr'aider
fraternellement.

Enfin, bien que les assistants fussent au nombre de plus de
cent, le Saint-Père a voulu les admettre tous au baisement du
pied et de la main et il a eu encore pour chacun des paroles
pleines de bonté qui ont été, avec sa bénédiction apostolique, le
couronnement de cette audience toute familiale.

Le pape et le pouvoir temporel. - Le Souverain Pon-
tife areçu trois journalistes italiens, représentants d'un journal
de Trrin. Léon XIII leur a dit que jamais il navait reçu autant
de témoignages de dévouement et d'attachement à la cause de
la Papauté que pendant les dernières fêtes, qu'il a déclarées
off-nsantes pour Dieu, pour l'Eglise et pour le Pontife.

Un des journalistes voulut le mettre sur la question de con-
ciliation et lui dit: a Malgré la lutte contre l'Eglise, certains li-
béraux parlent toujours de la probabilité d'une conciliation
avec la Papauté. - Mais je ne manque jamais de leur dire ré-
pondit le Saint-lPère, qa: il !;a»ii unt r-o-diuon ess nitielle : la



restitution de Rome et la reconnaissance absolue de tous les
droits du Saint-Siège. »

L'incident Chrispi-Carlos. - Le roi Carlos devait vi-
siter Humbert à Rome. On lui a fait savoir que s'il allait
au Quirinal il ne serait pas reçu au Vatican. Alors il a décidé
de ne pas aller à Rome du tout. Le gouvernement piémontais,
installé à Rome et qui s'intitule le gouvernement italien, est
très froissé de ce nouvel échec diplomatique. Le roi usurpa-
teur a beau faire, il ne peut pas réussir à faire reconnaître
a le fait accompli » parla diplomatie européenne. L'italie officiel-
le boude le Portugal. Le ministre poiugais à Rome est parti
en congé.

Le prochain consistoire. - Vu la solution intervenue au
sujet des questions qui préoccupaient le Saint-Siège, notamment
celle qui était soulevée par le voyage du roi de Portugal, le
Saint-Père a décidé d'avancer la réunion du Consistoire. D'après
des renseignements sérieux, la convocation aurait lieu dans la
seconde quinzaine de novembre.

Les nonces de Paris, de Madrid, de Lisbonne, de Vienne,
et trois ou quatre archevêques étrangers recevront la pourpre
cardinalice.

Le Miracle de saint Janvier. -Le traditionnel et pério-
dique miracle de la liquéfaction du sang de saint Janvier
a encore eu lieu cette année.

Un nombre considérable de fidèles, tant Napolitains qu'étran-
gers, était rassemblé dans le Trisor, où reposent les ampoules
contenant le sang de saint Janvier; ils attendaient que, selon
la coutume, ce sang se liquéfiât.

De fait, anrès quarante-cinq minutes d'anxieuse attente, d'é-
motions, de prières, le sang, complètement liquéfié, remplit
entièrement les ampoules. Aussktôt les cloches de bronze an-
nonçaient l'heureuse nouvelle à la ville, et, du port militaire,
vingt et un coups de canon la saluaient.

Le cardinal San Felice a célébré ensuite l'office pontifical
à la cathédrak.

Le miracle, on le sait, se renouvelle pendant huit jours, au
bout desquels les saintes ampoules sont replacées et jalouse-
ment gardées dans le Trésor, dont les clefs sont réparties en-

130iDE MONTBÉAL



LA SEMAINE RELIGIEUSE

tre le cardinal archevêque de Naples et la commission, dont le
président, de par la loi, est le maire de la ville.

Le mariage civile en Hongrie. - On a lu dans toutes
les églises du royaume apostolique de Hongrie la lettre de
l'Episcopat hongrois, annonçant aux fidèles l'introduction du
mariage civil.

La foule sanglottait à cette lecture ; à Ocdenbourg, le prêtre
a dû interrompre le discours prononcé à la suite de cette lectu-
re, car on n'entendait plus que des sanglots et des pleurs.

Dans plusieurs communes, les populations indignées ont chas-
sé les fonctionnaires chargés d'appliquer la loi sur le mariage
civil. On envoie des troupes pour les réinstaller par la force.

La basilique d'Issoudun. - Nos lecteurs se souviennent
de la fermeture de la basilique d'Issoudun, le 20 septembre
dernier.

Des procès-verbaux avaient été dressés contre deux ecclésias-
tiques de Loches, accusés d'avoir dirigé un pèlerinage dans les
rues d'Issoudun.

L'affaire est venue devant la justice de paix du canton.
A l'interrogatoire, les prévenus répondent qu'ils ont fait cette

année ce que la police leur avait laissé faire l'année dernière,
sans en prendre ombrage, que, du reste, ils ont simplement usé
de leurs droits de citoyens français.

Le commissaire de police, représentant le ministère public,
n'a pas trouvé à répliquer un seul mot, et s'est contenté de
réquérir l'application de la loi.

L'avocat des prévenus, M. Rosse, du barreau de Loches, relève
vigoureusement ce mutisme. Jamais, depuis de J ongues années
qu'il prend part aux débats judiciaires, il n'a vu le représentant
de la loi et de la société rester bouche fermée devant son
adversaire.

Il flagelle ensuite impitoyablement ces prétendus libertaires
qui violent tous les jours la liberté, qui prétendent la suppri-
mer aux processions d'Issoudun, pendant qu'on la maintient si
justement aux processions de Lourdes et de Sainte-Anne
d'Auray.

L'auditoire frémit d'aise quand il oppose à ces parangons
d'impiété les grands exemples de Carnot demandant un prêtre
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à son lit de mort, de Pasteur, le grand savant et le grand chré-
tien.

Abordant la question de droit, l'orateur ajoute que l'arrété.
municipal invoqué, de 1881, n'a aucune valeur, car il n'a
jamais été publié.

Il avait été pris contre le P. Chevalier et notifié à lui seul.
Devant d'aussi solides arguments, la cause était jugée, et M.

le juge de paix n'a pas hésité à prononcer l'acquittement, et à
renvoyer les prévenus des fins de la plainte, sans dépen.

Le sacre de Mgr McNeil.-Dimanche, le 20 octobre, avait
lieu dans la cathédrale d'Antigonish le sacre de Mgr MeNeil,
évêque de Nilopolis et Vicaire apostolique de la côte orientale
de Terre-Neuve. L'évêque consécrateur était Mgr Cameron,
d'Antigonisb. Mgr McNeil remplace Mgr Hawley, nommé
évêque de Saint-Jean, Terre-Neuve. La population catholique
de ce vicariat apostolique n'est que de 6,500 ames desservie par
six prêtres. Il y a 34 églises, 69 missions, 2 couvents et 20 écoles
paroissiales que fréquentent 600 élèves. Mgr McNeil parle le
français avec une grande facilité.

Mgr Satolli nommé cardinal. - Le télégraphe apporte
la nouvelle de l'élévation au cardinalat de Mgr Satolli, délégué
apostolique de Léon XIII aux Etats-Unis. Le cardinal Gibbous-
est chargé, dit-on, de remettre la barrette au nouveau prince de
l'Eglise. Nous nous unissons aux catholiques de la république
voisine pour offrir à Mgr Satolli nos plus respectueuses félici-
taions.

-A.VIS
Siuecession de feu M. F. Birz, curé de Saint-Etennte

Les personnes endettées envers cette succession et celles
ayant des réclamations contre elle, sont priées de s'adresser au.
oussign:é, d'ici au 15 novembre.

Rév. C. A. SANTOI.
Saint-Etienne de Beaubarnois.
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Précis d'Histoire du Canada, à lusage des écoles primai-
res. - Par A. Leblond de Brumatb... - I volume in-12 de I12'

pages. - Cadieux et Derome, éditeurs, Montréal.

Voilà un joli manuel, très agréable à l'oil, orné de plusieurs
vignettes bien réussies, et dont la reliure en toile, le papier et
l'impression, ne laissent rien à désirer.

Le volume est divisé en 29 chapitres suivis chacun d'un
questionnaire, qui, attirant l'attention sur les points les plus
saillants de la leçon, sera d'une grande utilité aux maîtres et
aux élèves.

D'après les informations que nous avons prises auprès de per
sonnes compétentes. il nous est permis d'affirmer qu'au point
de vue de l'exactitude historique le manuel de M. Leblond de
Brumath est irréprochable.

A nos yeux, ce livre possède encore une autre qualité aussi
rare que précieuse, surtout quand il s'agit d'un manuel, nous

voulons dire l'heureux mélange de l'intérêt et de l'agrément.

Plusieurs collèges et académies l'ont déjà adopté comme texte
de classe pour les commençants ; espérons que les écoles pri-
maires pourront bientôt en faire aurant.

AUX PRIERES
Frère Laurent, religieux de Sainte-Croix, Saint-Césaire.
Sr Marie-Rosilda Durocher, des sours de la Charité de l'Hôpital

Général, Montréal.
Sr Louis Bertrand, (Robertine Branchaud) professe de chœur des

religieuses des SS. NN. de Jésus et de Marie, Longueil.
Sr Marie Eugénie Charlebois, aspirante de chour, des religieuses

du Sacré-Coeur de Jésus, Montréal.
Mme Onésime Plante, née Paquette, Saint-Jean-Bte, Montréal.

B. I. P.

ARBOTR & IAPERLE, Iprimeurs-Relleurs, 421, Rue St-Paul, Montréal



UNI [LUITR DI MGO,, ST[[-.o
Washingtonl, D. C., 4 Nov., 1894.

A1 la Compagnie (i olien.

Messieurs, -A mon arrivé,e en Amér,'Iique, il y a deux ans, j'eus

SPlaisir d'enlendre l'Eolien de Sa Grandeur l'archevé que de Phila-

dIelPhie :avec ta générosité qui le caractérise Sa Grandeur me fit

lion de l'instrument. L'Eoliefl a été pour moi depuis ce temps, une

grande source de plaisir et il me serait impossible de trouver une

listraction d'un caractère plus relevé pour me reposer des longues

heures d'études et dle travaux officiels.

L'Eolien grand format possède une grande- variété de sons per-

Mettant d'exécuter, avec une surprenante facilité, la musique la plus

difficile et avec d'étonnants effets d'expression.

L'Eolien semble être comme le couronnlement des inventions prati-

9%Les si -nombreuses de ce siècle. Cet instrument, j'en ai la conviction,

sera d'un grand secours pour l'éducation intellectuelle et morale des

famnilles et, par suite, rendra de grands services às la société en géné-

ral.
Voire etc.,

F. ARCH. SA TOLLI.

L'Eolien rencontre l'approbation des hommes les plus émi-

4et parce qu'il met à la portée de tous le plus intellectuel:del

e1nuements : la musique.

Les amateurs de bonne musique sont cordialement invités. à

enlir entendre ces merveilleux instruments.

Catalogues descriptifs de î'Eoliefl expédiés sur demande.

conditions~ exceptionneles un clergé.

LA COXPAGNIZ DZ PIANOS PRATTE
1676 RUE NOTRE-DAME 1676

,...!ONTBE&le

LE. N. PRATTEm-
DlIreeteur-Gérat



A. PALASCIO "lH
Importateur de toutes espèces dle Ferronneries pour construction d'Egiîs8s,

-Collèges, Couvents et Résidences. Outils pour menuisiers, Charpentiers,

<Mubliers, etc., une spécialité.

390 RUE ST-JACQUES. 390.

MAISON ALPHONSE VALIQUETTE
IMPOR'A'T t R 1)] D (Etabli eri 1870)

linrllandisew F rançaises Anliaises et Aiiýritai mies,
Tapis et Fournitures de MaisOII-

Specialites : PREL ARTS, 4, 6 et 8 verges de lar'ge
,Prix spéciaux pour Couvents,, Collèges et Cumniunautés religieuses.

'1883 et 1885 RUE NOTRE-DAME - MONTRE±AL-

TELEPHONE DES MARCHANDS 32.

Pour la Premliere Communion
N'oubliez pas qlue nous soùmmes les si uls éditeurs d'une NOUVELLE

IMAGE, c'ebt une lies plus belles qui n'a jamais étà vut.
Veuillez nous de-mander un échantillon et nous l'enverrons gratis aux per-

sonnes qui pourront en vendre.

WISINTAINER & DALCECCIO
.Encadreurs et Importateurs de Chromos, Moulures et OlobeS

Spécialité : Ouvrages en Cire. En Gros et en Déetail.

32 Rue St-Laurent et 1855 Rue Ste-Catherine - Mon treal

Chapelier et Manchonnier
IMPORTATEUR

Toutes Marchandises du dernier Gout et de Premiere Quahite.

Une attention spéciale est donnée aux commandes
du Clergé et des Coinmunautés religieuses.

1794 - rue Ste- Catheriine 1'7,94

N. SI1MON EAU PRAOTTIQE
.Bureau :1990) me Notre-D5are - M3oittr"c

ionigue experience dans la mnufettore et Io pesage d'appareils electriq e$,
eô5paratiofl5 et ouvrages neufs de Ltut genre. Appareils electriques toujours en
.xnainB. Spécialité pour le pesage <le 111 pour la lumiere electriq Lie.

igré6relice Archevcé ce M(ntr59al. TeLURPHONE BeLI, 127b



Pa-slilles Comnposees d'Eoorce d'Orme
P-our Enrouemenet, Irritation des B'rondces, Ilal

de Gopge, Toux, Rhumpes, Asthme, etc.

Cspsilssont d'une utilité spéciale aux chanteurs, pré-r esteateurs, orateurs sujets à souffrir d'Enrouement.

PRIX De LA BOITE - - 10 CEýNTINS

DOUZAINE DE BOITES - - 75 CLtNTIN3

Eu vente partOut. Dépôt général

]PhàtrrnctO CHEVAL & GJAUVISEAEJ

> 501 RUE ST-JACQUES

1-s ès dle la <;u>-' du Grand-l'ronc.

AMONGEAU
,Horlogeraa

BIJOUTIER, OPTICIEN
Et Gralveur Géotérl-«-

42> BUE ST- L41UR-N T
Entre les rues Craig et Vitré MONTREÂL

ARCHITECTES

INGENIEURS CIVILS
97 RUE ST-JACQUIES

Banque du Peuple

116- mmoummai mi la OW Il
-relephome 696. MONTREAL.Can.



Om INBISPNADLU -
UTILE COMME UN DIOTIONNAIRE

C'exit un.~

Dictionnaire de santé,
Mine de richesses,
Puits de bonheur.

Ceux qui le possèdent sauveront toujours leur argent
et leur santé, et bien souvent leur vie.

Le Medecin de la Famille
Encyclopédie de Médecine et d'hygiène

publique et privée

Contenant la description de toutes les maladies connues, et les
meilleures méthodes de les traiter et de les guérir, par le

Dr S. LAOHAPELLE ET AUTRES:
Docteurs-médecins, professeurs, praticiens et spécialistes distingués.

Volume de 1300 pages grand in 8vo, illustré de nonibreussI
planches en couleurs et de belles gravures, et bien relié.

Cet ouvrage est unique en son genre, d'une valeur inappré-
ciable, et indispensable au foyer domestique.

Il est recommandé par les meilleurs médecins comme ûr,
judicieux et digne de confiance ; et par le clergé comme absolu'
ment moral.

C'est le guide médical par excellence des familles.
Recommandé spécialement au clergé, aux prêtres mis iO-

naires, aux communautés religieuses et aux institutions enei-
gnantes.

Nous offrons à ceux-ci des conditions spéciales tant 'ci
l'édition durera.

VENDU QUE PAR SOUSCRIPTION.

Pour plus de détails, s'adresser pour les éditeurs, à

W. H. COLLINS
293. rte Q u1een, - Ottalr'



Pharmacie Laviolette & Nelson
1605 RUE NOTRE -DAME

COIN DE LA RUE,, ST-GABRIEL __MONTReAlé

I4 oùpriétaires des Poudres Anti - Rhumatismales du Dr
Nelaton.

l-resaiplion pour le Rhume du Dr Nelson.
PÀTE du Dr CHEVÂLIER à la Gomme d'Epinelle el au Baume de Tolu.

Professeur à IlEcole des Arts (le Moiittréal

mcdalà g, I'EpoF1tiof de Chicago, (18W»

"'ECORÂTION D'E1IFICES PUBLICS, RELIGIEUX ET CIVILS
ARCHITECTUREý - PEINI URE

References :A u-delà de cinquante églises et chapelles décordes depuis
1880, dans toutes les parties du Lbotinion ;entre autres :Les é'glise de

N-.de Bonsecours, SieLcunégonde el St- Vincent.de Paul à. Mon trdal;

Celles de Ste-Marie de la Beauce, St-Jean', P. Q., Wini/eg, linsIP.E.,
SI-phie d'Aegenleuil, des Jésuites à Québec, Si- M~ans, E. U. La ca-

thddrale de Pemnbroke, le tableau de la cathédrale de Valleyfield, la chapelle

du1 couvent du Sault-au-Récollet.

TELEPHIONE B3ELL 6478 Plans, Devis, Estimes et Expertises.
t 1Onuicile et Ateliers: No 184 rue Eerri, Aioutrmai.

Tous les médicatunfli et 5pécialîtés die la CURE D'EAU
CAFE DE GLANDS DOUX

CHA PELURE pour POTAGE de SAN TE, etc. Demandez te Catalogue.

REl~iff LANCTOT, Pharmacien, 29ý rue St-Laurent ,Montréal,

CIJABLES A. B13R08
r OA]PF-LIEB St MAINCHQDNNJFPI

mAlig F014L*E ]MN 1862
Chiapeaux de Feutre, de Soie, Etc., Etc.

2097 RJUE NOTR-E-DAItIK. _

LUCIEN BENOIT
Sculpte)ur et Doreur

200 et 202, rue JACQUI1SCARTIER, Montréal.

A fait la2 sculPtu4re, la dor'ure et les bancs de la Cathédr ale de

I Alotrélaussi l'aiieublemflCft de la .sacr istie, les autels, la echaire

de la Cathédrale de Pembroke, aisi que ia stuiplue des églises de

lolielte, de Sie- Thérèse, de ,St-fr oa,d de A'; t Maurice etc de celle

du Sacré-Caur à, Ollau.'a, etc, etc, eice.



A RAYAI!OIE D'A.SSURAN09LA R OYI A LM Wm. TATLEY, agent général

E. HURTUBISE Pt A. ST-CYR, agents dlu département franCais

Bureau principal: coin de la Place d'Armes et de la rue xotreDaine

MI O. BlOUISE ENTIlliNI,
M. O. I)EGUISE se Chacze l'xctrpromptement tout iravail en hriqUoo

et en ciment ù des prix modérâs. Tel. Bell 7183

~Jixi~ de
NOUS OFFRONS A MESSIEURS LES MEMBRES DU CLERGE

Un assortiment complet de

VEILLEUSES, HUILE OLIVE pour Sanctuair8
VINS DE MESSE de Qualité Supérieure.

Nous ne demandons qu'un essai. Ecrivez pour prix et échantillons

LAPOR TE, MAR TIN & CIE, No 72 « 78-,,u-f'iS-Ptent,- Motrw

F. 1,EFEIIV", 'ELEPIIONE 3040 F. F. DUQIUK'F

F.,LE FEBVRE & CIE ---

MAISONS ET ENSEIGNES

Coloriage, Imitation et Tapissage. Lincrusta Walton une specialite
108 RUE MANSFIE~LD, MONTRIÉAL

Nous avons décoré un grand nombre d'églises, parmi lesquelles: l'églig@
de la Nativît's Hochelaga. St-Antoirîe, SL-Gabriel, Lachine, la chiapelle dtu
séminaire de philosophie à Montréal etc., etc.

lm Du COLLERITIFerronneries
C offres -Fort 0

P.EINTUJREÀS HUILES, ETC.

0201 - M=X7UM CM=tàzQ- - 01393

Téléphuone Bell 1633.-[VB~ lt[ONT&gFAe



PP. TRAPPISTES BE NOTRE-BAIE DU LAC, P. U
Spécialité: VINS DE MESSE ET DE TABLE

epi.,eiere, J4'oznage e'ort - dit - 8ali'd,, Dezerre 1eir Choi0x.,

ANIMAUX REPRODUCTEURS

S'adresser : I A la Trappe de N.- [D. du Lac, 1-. Q.
2o P)our vins et fromnago . à M. Brisset, rue Gosford.

3o P'our beurre: à MM.. Lévêque et Pichette, 2062

rum Ste-Calherifle.

RONAYNE FRERES,
Marchands do Chaussures

2027 RUE NOTRE-DR'E, Carre C habollez,
MONTICEAL

Un des plus anciens et des plus considérables Magasins de Chaussures (lm
MOnîrpal.

}tenommé pour la supériorité de ses ChauqSures.

LE YENTILRTEUR 'EOLJER"
(Breveté 26 inat 1894)

Est Fans contredit l'appareil le (
-. plus moderne et le praeffiace

-pour la ventilation Parfaite de-s

E* Ediice Publics,
Manufcturé, Egses,
Maisons d eduýcation,

Résidences, Ecuries,
Cabinets d aisance, Etc.

L'une des principales propriétés de ce ventilateur c'esmt

âiil est mis en mouvement, non seulemnent pa le mocm-
3
re vent, maîr. aussi par la différenice de tenmpérature de

l'intérieur et de l'extérieur rie lat bâtisse.
L'hélice placé &t l'intérieur ýýe ce ventilateiir non seule-

muent établit un courant d'air continuel, mals aspire ou

pompe toutes les pou4siéres, la fumée, les vapeurs, l'air
vicié, etc.

Le -- Ventilateur Boltoen " est hautement recommandé
par un grand nOmrnre ,ICs principaux architectes, et esi

jéen.iusaýe tian' un nombre considévjable d'usines ù!

làaisâlOns d'éducation, etc. Faten apusicE#'5 grendeari;.

LESSARD & HARRIS
propriétalire@ et Manniactetn1

plombiers, Poseurs d'Appareils de Chauffage et Couvreurs



CHS DESJARDINS & CIE
Eabricants et Importateurs de

ýCHAPEAUX ECCLESIAsTrIQUES
1537 RUE STE-CATIIERINE

Les i fforts que nüus avons fits depuis (les années, en vu de lious procu'
rer la matière première à bon marc!ié, nous permettent aujourd'hui (le vous
,offrir les Chapeaux ecclesiastiques, de première qualité, aux prix suivants

('tlta six Bouîau sàiiii ei ('othIenàire $2.00(
Ï& &. Feutre flan 2 54)

i.. Note, bson 2.40
6b SNoie, extra 2. 54)

Français, eni Peluchle 3.400

Aussi un w< sortiment des çlus complet de Captas en caoutchouc.

Nous faisons dle granuds préparatifs pîour notre crmmerce de Fourrures n
la prochaine saison.

Nocs livres sont toujours ouverts à tous les messieurs du clergé.

Tous les chanrs dle la ville jassent à notre porte.

JB. LASNIELt & FILS
FABRICANTS De

Fournisseurs de 1'archeveehô de Montréal et des principailes maisons
religieuses de la Province.

Importateurs dles VINS de MESSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ÂLGERIE
Tiennent commne spécialité L'HUILE D'OLIVE, les THES, les CAP~ES ditS

MEILLEURS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal OU LéVIS

MAISON F"ONDÉE E~N 1879.

f e ST<I AINTu P. Q.

nbittsiAi' re, Soiifflerle Eleetriqu, ',t lydrtiel HlJe.

~~II ~ ~ .I LFRNS: Orgues de N. ). de Monitreat.(1le l
j'1 grand d <'ýnada), Catb edrale de Montréajl,

ýh(,rft;d()Ltaw, Cthédalede 81,I{yIC'lut'

Coeurd'Ottawa, St. Antholly's, Monttal.Éc
Orgues t'casortenr bonne compos I"


